
Ce que vous savez de Céline Lavoie. 
 

Sa carrière à New York était détaillée dans les colonnes de “La Société New-Yorkaise”. Elle a 
débutée comme modèle et elle s’est fait récemment un nom comme actrice à Broadway. Les 
producteurs l’avaient remarquée pour sa beauté, mais elle a su montrer beaucoup de présence et 
de talent sur scène. 

Céline Lavoie est devenue la coqueluche de New York. Son père est loin d’être un inconnu: 
elle est la fille de Jean-claude Lavoie, le baron de l’alcool canadien, le très controversé 
propriétaire des distilleries Mc Tanish. Cette compagnie fabrique du très bon Whisky dans les 
environs de Montréal. Il est de notoriété publique, bien que cela n’ait jamais été prouvé, que la 
famille Lavoie a fait fortune en participant à la contrebande d’alcool vers les états unis. 

Les distilleries Mc Tanish sont des propriétés familiales, si bien que personne ne connaît 
précisément leur valeur; mais le chiffre d’affaire est estimé à 200.000.000 $ ce qui devrait 
rapporter à la famille environs 10.000.000 $ par an. 
 
 
 

Ma chère amie, 
 

Beaucoup de temps s’est passé depuis que nous nous sommes vu. J’ai pu avoir 
quelques unes de tes nouvelles et suivre ta carrière de loin. Attend toi à un choc, je me suis 
fait prêtre de l’église catholique. Eh oui, je suis maintenant le père Philip! Je suis certain 
que tu dois être surprise au regard du nombre impressionnant de mes péchés, mais nous 
sommes tous des pécheurs et mes confesseurs ont jugés que ma foi et mon honnêteté était plus 
importante que mes erreurs du passé. Je suis donc pardonné, et chaque jour que dieu me 
donne me montre que mes supérieurs avaient raison. 

Je t’écris aujourd’hui car j’ai besoin de tes talents d’investigatrice et je serais très 
heureux que tu me rejoignes à Montréal. J’espère que tu trouveras un moyen de te libérer 
pour venir passer une semaine dans notre merveilleuse cité. Je me suis permis de prendre 
pour toi et tes amis, des billets de train. Je vous logerai avec plaisir dans notre maison 
paroissiale, dans la paroisse St Curtis. 

La raison de votre venue ne peut être dévoilée dans cette lettre, mais sache que cela a 
un rapport avec l’église et la chrétienté dans son ensemble. Il est inutile d’ajouter que la 
réussite dans cette affaire apportera à ses participants une reconnaissance mondiale. 

Ton ami, 

Philip 
 

 



La déclaration d’Arthur Deschamp 
“Nous étions en train de mettre à niveau l’ancien sous-sol après les travaux réalisés au rez-

de-chaussée. Quand nous avons découvert la tombes nous pensions avoir à faire à une ancienne 
galerie latérale; nous avons abattu la cloison de brique et creusé le remblais de terre. Nous avons 
tout d’abord dégagé les pieds. On a tous été surpris, la plupart d’entre nous se sont signés. J’ai 
tout de suite prévenu le père car je sais que les anciennes tombes peuvent parfois receler des 
maladies ou des choses mauvaises. Il a rit et m’a dit que ce que contenait ce lieu ne pouvait être 
mauvais. Regardez tous, ceci sont les restes d’un saint! J’ai espéré ce jour depuis des années! Il 
ne voulait pas nous dire de quel saint il s’agissait, déclarant que l’autorité de l’église en 
déciderait.” 

“ Nous avons donc dégagé le corps, et nous l’avons débarrassé de la boue qui le couvrait. 
Comment ce corps est resté dans cet état si longtemps, je ne peux le dire. Un saint était enterré à 
cet endroit et dieu l’a préservé de la pourriture et des vers. Ce n’est pas notre cas, dieu n’est pas 
cet attention envers nous!” 

“Les personnes qui l’avaient enterré lui avaient ouvert le ventre et lui avaient retiré les 
boyaux et les poumons. A leurs place était posé une boite en argent. Quand nous l’avons dégagé 
je me suis dit en moi-même enfin de l’argent!. J’était heureux car j’était sur que le père nous 
donnerait une prime pour cette découverte.” 

“ Comme un fou je me suis précipité sur la boite pour l’ouvrir. Il ne s’agissait pas d’argent 
mais d’un cœur humain. Il était si frais que nous en avons tous été surpris et que nous avons 
pensé que le père nous faisait une blague. Ce n’était pas le cas. Quand j’ai pris cette chose dans 
mes mains, j’ai senti comme une décharge électrique. Je l’ai très vite reposé dans sa boite et je me 
suis précipité pour sortir dehors. Depuis mes mains se déforment, regardez, elles ressemblent à 
des griffes. Depuis je ne peux plus travailler. Je suis puni car j’ai souillé la perfection de dieu, la 
pureté du cœur d’un saint, pour cela je suis maudit et je suis en train de mourir.” 

 
 

LAVOIE, Lucien 
Décédé à l’hôpital de la reine Victoria d’une 
longue maladie. Son fils Jean-Claude, ses 
petits enfants Stéphane et Céline, son neveu 
Hugh prient notre seigneur pour le repos de 
son âme. Un service religieux et 
l’enterrement auront lieu cet après midi 
dans la plus stricte intimité. 



 
 
 

L’ours avec trois jambes indique la bonne voie 
Ne fait jamais un bol grimacer 
car le corbeau ne restera pas 

 
 
 
Lucien Lavoie est venu pour la première fois il y a quatre mois, il était en très bon état général 
pour un homme de son âge. Il y a deux mois, son état s’est dégradé brutalement ce qui l’a poussé 
à consulter plusieurs médecins. Il y a environs un mois, une petite tumeur cérébrale fut 
découverte, mais celle-ci n’explique pas la dégradation de l’état de santé. Le rapport final indique 
une amélioration, Lucien commence à récupérer. 
 
 
 
Cette partie du dossier est écrite en langage compréhensible pour tout le monde. Elle montre que 
les médecins sont inquiets pour sa santé mentale. Cette dégradation n’est à priori pas en rapport 
avec sa tumeur, mais plutôt avec un grand stress psychologique. Au cour une des dernières 
séances avec les psychiatres, Lucien délire sur de prétendus indices laissés derrière lui et sur un 
“sortilège qui lui dévore l’esprit”. Un autre rapport parle de divagations sur des humains capables 
de se changer en animal. Les psychiatres concluent sur la probable responsabilité de la tumeur 
cérébrale dans l’apparition de ces illusions. Le rapport constate que si l’état physique de Lucien 
s’améliore, son état psychologique se dégrade. 
 
 
 
Est inclus dans le dossier médical un double du compte rendu d’autopsie réalisé à la demande du 
coroner. Dans ce rapport, l’examinateur déclare avoir détecté la présence d’anticorps particuliers 
dans le sang du patient (qui était du groupe AB); des anticorps naturellement absents du sérum 
humain. L’origine et la nature de ces anticorps sont inconnues et l’examinateur ne fait aucune 
tentative pour les expliquer. 
Le rapport détermine que la tumeur cérébrale était très mineure et qu’elle ne peut en aucun cas, au 
vu de sa localisation les symptômes présentés par le patient. 
A la fin, le rapport conclue que la cause du décès est l’hémorragie lié à plusieurs plaies que le 
patient s’est lui même infligé. Il s’agit donc d’un suicide et le rapport déclare qu’un tel acte peut 
être en rapport avec une petite hémorragie cérébrale liée à la tumeur. 
Le dossier médical montre que Lucien était en train de récupérer, sa lésion ne mettant pas sa vie 
en danger, la seule explication à son geste est une folie brutale. 
 
 



 

Une curieuse contrée 
Les Ottomans sont naturellement intéressé par les légendes sur le berceau de leur civilisation au 
centre de l’Asie. Sur les expéditions qui partirent vers l’est (les régions reculées du nord du Tibet) 
seules deux sont documentées et sont bien antérieures aux conquêtes de Tamerlane. La première 
est un groupe d’éclaireur appartenant à l’armée de Muslin au 8ème siècle. Il est écrit que ce groupe 
fut envoyé “loin après Nishupar et Mawr” et qu’ils entrèrent dans une région de “catacombes et 
de sombres vallées”. Personne n’en entendit plus jamais parler. 
La deuxième expédition eut lieu deux siècles plus tard. Un groupe prit au sud de la route de la 
soie et suivit accidentellement le même chemin que la première expédition. De ce groupe une 
seule personne revint; son nom était Arja. Durant des années il ne dit rien de ce qui s’était produit 
au Tibet. Son silence prit fin quand il s’installa à Bagdad et fonda une nouvelle religion qui était 
originaire, selon ses dire d’un lieu nommé Tsang. Arja nomma son culte “Sang du Cœur” et tirait 
ses enseignements de textes tibétains. 
Depuis, même les récentes confrontations internationales dans ces régions n’ont permit d’en 
savoir plus sur cette région du monde. Peut-être que l’avènement du chemin de fer et de l’aviation 
va permettre à la civilisation de percer le mystère de ces lieux. 
Johannes Dieter, Forschungen Über das Ottomanische Reich (recherches sur l’empire Ottoman), Préface, Volume IV, 1908. 

 
 
 

Concernant les Sangs 
Le capitaine Mc Tavish, de la police royale mentionne que le nom des “Sangs” ou des “Sangs du 
Cœur” apparaît pour la première fois dans les rapports de la police du nord du Québec en 1860. 
Les registres de la ville de Montréal montrent qu’ils sont présents dans cette cité depuis bien plus 
longtemps que cela. La première trace de leur présence est retrouvé dans une enquête réalisée en 
1794. Il s’agissait de l’incendie par la foule en colère d’une soi-disante église chrétienne ouverte 
par les “Sangs“ quelques mois plus tôt. Il est dit que les “écrits infernaux” contenus dans le 
bâtiment ont brûlés avec une intensité inaccoutumé car ils étaient écrits “dans la langue du 
démon”. Bien plus tard il fut démontré que ces livres étaient écrits dans un langage tibétain, d’où 
était originaire le culte. Certains dirent que ce culte était celui des lointains Tartares et qu’il était 
très puissant dans les régions orientales reculées. Il est aussi dit que le “Sang du Cœur” s’était 
bien implanté en Europe, mais qu’une autre secte avait réussie à les éradiquer et que seuls ceux 
qui s’étaient enfuis avaient eu la vie sauve, pour cette raison cette secte s’est installée dans notre 
province. L’admission parmi les “Sangs” est possible pour toute personnes survivant à la 
cérémonie d’initiation. Les membres du culte sont dépourvus d’humour et sans merci.  

p. 249, Extrait N°VII, Compte rendus de la police provinciale. 

 



 

Une vie Sainte 
St. Cutis est né en Angleterre en 1458. Baptisé sous le nom de James, ses parents moururent alors 
qu’il était jeune. Il grandit à l’orphelinat de Marie au Cœur Saint. Le nom d’Andrew lui vient 
apparemment de son lieu de naissance près du carrefour St Andrew à Londres. A l’âge de treize 
an, il est adopté par un dénommé Hatum Cutis, celui-ci deviendra le protecteur et le tuteur de 
James jusqu’à ce jeune étudiant embrasse la prêtrise à l’âge de vingt ans. 
Son énergie, son intelligence et sa piété vont lui permettre de rapidement gagner de l’influence à 
Londres, puis à Rouen et enfin à Romes. En 1509, au cours d’un pèlerinage à Jérusalem il réalisa 
trois miracle. Il sauva un mourant, il calma une tempête et dormit sur une pierre effilée comme un 
rasoir ce qui confondit les septiques. Il revint en Angleterre où un petit culte lui fut dédié. En 
1516 il retourne dans l’empire ottoman et y meurt, martyrisé au nom de sa foi. Il est béatifié en 
1547 et canonisé en 1591. 
le fait qu’il meurt martyrisé n’est certainement pas étranger à sa canonisation, mais sa vie 
replissait les critères nécessaires définis par les écritures. Ces critères sont la bonne moralité de la 
vie du candidat, sa vertu et la preuve de l’accomplissement deux miracle. 

Francis X. Mc Dowell, “Les pétales des roses de dieux” (La version d’Andy Reader de “La Vie des Saints”) 

 
 
 
DECOUVERTE D’UN CORPS EXSANGUE 

 
Par Alain Gaston 
Le corps d ’un homme non identifié a été découvert hier sur le 
flanc est du mont royal. 
Les autorités recherchent des informations concernant la 
disparition d’un homme blanc, âgé entre 25 et 35 ans, blond, 
mesurant 1m72 et pesant approximativement 80 Kg.  
Les autorités ne semblent pas privilégier de piste. L’horrible 
découverte a été faite par Mr. Christophe Namena alors, 
qu’accompagné de sa famille il participait à un pique-nique. 
D’après la police, le corps nu devait être là depuis au moins deux 
jours. 
Le détective Dane Deroz nous a déclaré que “le cœur avait été 
prélevé chirurgicalement et le corps intentionnellement vidé de 
son sang”. Il est plus tard revenu sur ses déclarations en 
annonçant qu’il ne ferait plus de commentaires tant que l’enquête 
est en cour. 
L’acte d’un déséquilibré est la piste la plus probable mais certains 
parlent d’une mauvaise plaisanterie d’étudiants en médecine. 
Certains officier de polices ont déclarés n’avoir jamais été 
confrontés à un acte d’une telle violence dans la région de 
Montréal et ont fait un parallèle avec l’éventreur qui terrorisa la 
ville de Londres il y a maintenant trois générations. 
 



 

UNE BLAGUE D’ETUDIANT? 
 
Par Alain Gaston. 
D’importants dégâts ont été perpètres hier contre plusieurs 
vieilles boutiques le long de notre dame. La police a reçu, au cour 
de la nuit, plusieurs appels téléphoniques mais ne les a pas pris au 
sérieux, les témoins décrivant des “créatures ressemblants à des 
Zombies.” 
La patrouille envoyée sur les lieux ne put que constater les dégâts 
estimés dés le lendemain à environs 4000 $. 
La police favorise la piste d’une blague d’étudiant, les propriétaires 
des boutiques n’ayants aucuns vols à déplorer. La deuxième piste 
évoquée par la police est que les voleurs recherchaient quelque 
chose de particulier. 
Les autorités préviennent les responsables de ces destructions qu’ils 
seront poursuivis en justice et qu’ils se rendent responsables de 
délits sévèrement réprimés. 
 

 
 
23 Juillet 1936 - Nous avons commencé à creuser la cave aujourd’hui, que se passera t’il si je me suis 
trompé? S’il n’est pas là? Impossible, tout prouve que j’ai raison, même peut-être trop, dieu me punira t’il 
de découvrir trop de chose? 
 
29 juillet 1936 - Dieu soit loué, les ouvriers ont déterrés quelque chose. Je l’ai trouvé, cela ne peut être que 
sa tombe. je l’ai finalement trouvé. 
 
4 Août 1936 - Une découverte surprenante. Un miracle ou une malédiction? Trouver un cœur en un état de 
préservation si parfait est un miracle, mais ce miracle a t’il été accomplit par dieu? Cette découverte est 
surnaturelle, j’ai fait des rêves terribles la nuit dernière, mais je suis si fatigué. Cette chaleur m’épuise. 
 
9 Août 1936 - James d’Andrew et certains ouvriers sont septiques. Qui veut voler le corps de James 
Andrew, ou son cœur? Connaissent ils la vérité? 
 
14 Août 1936 - Ils me tueraient pour ce corps et ce cœur. Je me demande quelle partie ils désirent le plus? 
Je dois le protéger, rien ne doit arriver à notre saint Curtis. Je vais écrire à mon amie. 
 
19 Août 1936 - Qu’il est bon de la revoir, enfin une personne de confiance. Elle est venue avec des amis. Ils 
sont très intelligents. S’ils découvrent l’écart de date, pourront ils élucider un mystère de 178 ans? que 
découvrons t’ils d’autre? Que se passera t’il s’ils découvrent les Sangs? 
 
 



 
Les loups garous sont un des éléments majeurs du folklore canadien français. Traditionnellement 
ce terme s’applique aux changeurs de forme, des individus capables d’assumer l’apparence d’un 
animal ou même d’un objet inanimé. Ces entités ne doivent en aucun cas être confondues avec les 
loups garous de la tradition anglaise car ils ne sont affectés ni par la lune , ni par l’argent. Ces 
loups garous là sont réputés être sensibles au feu. 
Un humain ne devient un loup garou qu’en subissant une puissante malédiction. Celle ci peut se 
transmettre de génération en génération. Il existe une variante, le loup garou de cimetière qui 
creuse les tombes pour dévorer les cadavres. Le loup garou classique, quand il assume sa forme 
animale, s’attaque aux autres animaux et aux humains. 
 
 
 

   Les Potins de la CitLes Potins de la CitLes Potins de la CitLes Potins de la Cité: l: l: l: l’Augmentation des ImpAugmentation des ImpAugmentation des ImpAugmentation des Impôtstststs    
    

Notre belle ville vit un moment important, les citoyens de Montréal 
doivent se prononcer sur l’augmentation des taxes touchants les 
boutiques de la rue Sainte Catherine. 
Vous pensez que cela ne vous concerne pas? Eh bien rappelez vous de 
ce qui s’est passé la semaine dernière au cour de la convention annuelle 
des entreprises. Durant un débat animé portant sur le relèvement de ces 
taxes une bagarre a éclatée. Les employés du Canterbury Club, 
commandés par le sergent d’arme tentèrent de séparer les protagonistes 
mais ils furent eux mêmes pris dans l’action. Quand la police arriva, la 
convention ressemblait plus à une bataille rangée qu’à une réunion 
d’hommes d’affaires. Plusieurs combattants étaient blessés, et 
bizarrement deux journalistes furent arrêtés (ils n’avaient peau- être pas 
bien épelés leur nom...) 
Le détective Dan Deroz interrogé à ce sujet a déclaré qu’à sa 
connaissance, c’est la première fois qu’un événement de cette nature se 
produit. Ces mots reflètent effectivement notre pensée, et 
concrètement, n’avons nous pas besoin d’une autorité municipale plus 
forte? 
 

 
 

Town Tattle: It's A Jungle in ThereTown Tattle: It's A Jungle in ThereTown Tattle: It's A Jungle in ThereTown Tattle: It's A Jungle in There    
 
Poor Harold Innis, Curator of the Montréal Zoo, is in dismal spirits. 
Remember a few months ago when Julie and Yan, the Zoo's only 
elephants, died the same night due to heart attacks? Now Mr. Innis has 
inexplicably lost all of his monkeys. He broke down sobbing during the 
reading of a statement a few days ago, and has sequestered himself 
since. 
The mysterious case has police and Mr. Innis baffled. You see, the 
monkeys were not stolen, but eaten. When an attendant went to fhe 
monkey cage for their morning feeding, he found all seven dead. 
Actually he only found five, he believes the other two were carried off. 
The remains were mauled, and had missing limbs and bite marks. it 
looks like the work of lions, but they are caged on the other side of the 
Zoo, and reportedly answered their breakfast call with gusto. Whatever 
the beast who slew the monkeys, if had a key, because there were no 
signs of forced entry into the cage. 
Asked if the monkeys could have done this to themselves, Mr. Innis 
reportedly said certainly not, that monkeys were not as insane as are 
human beings. Our Curator is currently looking for donations to help 
replace these dear departeds. 



 

Town Tattle: Crazy Work DayTown Tattle: Crazy Work DayTown Tattle: Crazy Work DayTown Tattle: Crazy Work Day    
 
Mlle. Nathalie Collette had her most difficult night at work on 
Friday. During a late screening of "Safety First" at the Imperial 
Théâtre on Bluery, the usherette was forced to escort a raving 
patron out of the théâtre. In the lobby, the man (name withheld) 
continued to rant and soon became violent. The théâtre's manager 
contacted the police and the staff at the Verdun Psychiatric 
Centre. Upon arrival, the boys in white applauded Mlle. Collette 
for capturing a missing patient! 
He jumped up in the middle of the movie and shouted that his 
blood was boiling, and then he complained how gray the sea was, 
she described. It's a very funny movie, and he absolutely silenced 
the audience. Even after he was restrained, he still fought, she 
continued. The poor man wanted to go somewhere, but at the same 
time he tried to stop himself. Apparently he wanted to drown 
himself. 
Official word from Verdun is that he had escaped earlier that day, 
and was hiding out at the théâtre. He fell asleep and had a 
nightmare, then woke and began raving. Dr. Ley of the centra said 
the patient posed no threat to anyone but himself. They are 
continuing his care. A happy ending for all! 

 
 
 
 
 
 


